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RESUME

Les extraits de 20 plantes médicinales ont
été évalués in vitro pour leur activité
anthelminthique. Lombricus terrestri a été utilisé
comme modèle animal. Le Levamisol (2, 5 et 10
mg/l) a été utilisé comme substance de référence.
Les activités anthelminthiques ont été déterminées
aux doses d’extraits aqueux de 5, 10, 15, 20 et 25
mg/l. Les résultats ont été exprimés en termes de
temps d’apparition de l’hypermobilité et de temps
de létalité du lombric.  L’activité  vermicide  est
dose-dépendante pour 19 plantes. Seule Heinsia
critina a présenté un potentiel vermicide très faible
aux doses étudiées.

Mots-clés : Activité anthelminthique ; Activité
vermicide ; Lombric terrestri ; Ver de terre ;
Plantes médicinales.

ABSTRACT

The extracts of 20 medicinal plants were
tested in vitro for anthelmintic activity against
earth worms (Lombricus terrestri). Levamisol was
used as reference standard at various
concentrations (2, 5, and 10 mg/l). The
anthelmintic activities were evaluated at doses of 5,
10, 15, 20 and 25 mg/l of the aqueous extracts. The
results were expressed in terms of time taken for
hypermobility and time for death of worms. The
aqueous extracts of 19 plants showed dose-
dependent vermicidal activities. Only, Heinsia
critina exhibited very low vermicidal activity at
these doses.

Key Words: Anthelmintic Activity; Vermicidal
Activity; Lombric terrestri; Earth worms;
Medicinal Plants.
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INTRODUCTION

Les helminthiases chez l’homme, qui
sont dues entre autres aux cestodes, nématodes
et trématodes, constituent  un problème de
santé publique dans les pays en développement
[1].

Les helminthiases sont traitées par des
médicaments modernes et, dans les pays en
développement, en raison du coût élevé de ces
derniers, par des plantes médicinales [2, 3].

Par ailleurs, il a été noté des
phénomènes de résistance des parasites à
certaines substances anthelminthiques [4-8].
Aussi, des stratégies sont élaborées pour
découvrir et développer de  nouvelles
molécules à potentialité anthelminthique.

C’est dans ce  cadre  que  nous  avons
entrepris l’évaluation in vitro de l’activité
anthelminthique d’une vingtaine de plantes
médicinales  utilisées en médecine
traditionnelle congolaise dans le traitement des
maladies parasitaires [9-11].

MATERIELS ET METHODES

Matériels

Matériel animal

Le lombric (Lombricus terrestri) a été
utilisé comme modèle  animal pour réaliser
cette étude du fait qu’il est, d’une part proche
des helminthes, et d’autre part facilement
accessible [12-14].

Les lombrics ont été prélevés à
Brazzaville, aux abords de la rivière
« Tsiémé » et dans la réserve maraîchère de
Talangaï, précisément sur les bordures du
fleuve Congo.

Matériel Végétal

Il est constitué de feuilles, de racines,
de tiges et d’écorces des vingt plantes les plus
utilisées (Tableau I). Celles-ci ont été récoltées
pendant les enquêtes, puis séchées à l’abri des
rayons solaires et de la poussière. Les

différentes parties séchées ont été réduites en
poudre en vue de la préparation des extraits.

Méthodes

Culture des lombrics

Le sable ordinaire a été préalablement
lavé avec l’eau distillée, puis stérilisé pendant
48 heures. Cent (100) g de sable ont été placés
dans une boîte de pétri utilisée comme bac de
survie. Trente cinq (35) ml d’eau distillée y
ont été ajoutés. Après homogéneisation par
agitation, 5 lombrics y ont été placés ; leur
comportement a été observé pendant 24 à 72
heures, voire une semaine.

Préparation des extraits

Deux types d’extraits ont été préparés :
l’extrait méthanolique de Milletia versicolor et
l’extrait aqueux de toutes les plantes.

Extrait méthanolique : A la poudre
végétale a été ajouté le méthanol. Après une
extraction continue, le méthanol a été éliminé
par évaporation au rotavapor. Le résidu obtenu
a constitué l’extrait méthanolique.

Extrait aqueux : La poudre végétale a
été portée à ébullition pendant 10 minutes dans
l’eau distillée. Après refroidissement à la
température ambiante de la solution, celle-ci a
été filtrée. Le filtrat ainsi obtenu a représenté
l’extrait aqueux.

Méthode d’évaluation de l’activité
anthélminthique

La méthode de Guissou et al [14] a été
utilisée pour la recherche de l’activité
vermicide. L’expérimentation a porté sur trois
lots :

- lot 1 ou lot témoin comprenant 5
lombrics traités avec l’eau distillée ;

- lot 2 constitué de 6 sous-lots
correspondant aux 6 concentrations de
chacun des extraits : 2, 5, 10, 15, 20 et
25 mg/ml. Chaque sous-lot comptait 5
lombrics ;
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- lot 3 ou lot de référence pourvu de 5
lombrics traités avec le produit de
référence, le Levamisole aux
concentrations de 2, 5 et 10 mg/l.

Pour chaque concentration de l’extrait,
l’expérience a été répétée 5 fois.

L’évolution des lombrics, c’est-à-dire
leur comportement et leur létalité, a été
observée pendant 72 heures. Le syndrome
d’intoxication s’est manifesté par une
hypermobilité des lombrics dont la mort est
marquée par la lyse parasitaire après inanition
de courte ou longue durée.

Pour chaque concentration de l’extrait,
le temps d’apparition de l’hypermobilité des

lombrics ou délai d’action a été noté. Il en est
de même du temps au bout duquel la dose de
l’extrait a occasionné la mort de tous les
lombrics placés dans la boîte de Pétri ; ce
temps est encore appelé temps de létalité
100 %.

L’effet vermicide a été considéré
comme efficace lorsque le temps d’apparition
de l’hypermobilité était court : 1 à 6 heure(s).

Plus le temps d’apparition de
l’hypermobilité et celui de létalité 100 % sont
courts, plus l’extrait possède une activité
vermicide élevée.

Tableau I : Liste des plantes étudiées

Espèces Familles
1. Acanthospermum hispidum DC
2. Alchomea cordifolia (Schum. & Thonn.) Mül.Arg
3. Boerhavia diffusa Auct. ou Boerhavia repens L.
4. Bridelia ripicola J.Léonard
5. Caloncoba welwitschii (Oliv.) Gilg ou Oncoba welwitschii Oliv.
6. Dissotis rotundifolia Auct.
7. Funtumia elastica (P. Preuss) Staf
8. Garcinia huillensis Welw. ex Oliv.
9. Heinsia critina (Afzel.) G. Taylor
10. Loranthus sp.
11. Luffa cylindrica M. Roem.
12. Manilkara koechlinii Aubrev. & Pellgr.
13. Millettia versicolor Welw. ex Baker
14. Momordica charantia L.
15. Nauclea latifolia SM. ou Sarcocephalmus latifolius (Sm.) E.A. Bruce
16. Pausinystalia macroceras (K. Schum.) E.A. Bruce
17. Pentadiplandraceae brazzeana Baill.
18. Tetracera alnifolia Wild
19. Trema guineensis (Schum. & Thonn.) Ficalho ou Trema orientalis (L.)

Blume
20. Vemonia amygdalina Delile ou Gymnanthenum amygdalinum (Delile) Sch.

Bip. ex Walp;

Asteraceae
Euphobiaceae
Nyctaginaceae
Phyllanthaceae
Flacourtiaceae
Melastomataceae
Apocynaceae
Clusiaceae
Rubiaceae
Loranthaceae
Cucurbitaceae
Sapotaceae
Fabaceae
Cucurbitaceae
Rubiaceae
Rubiaceae
Pentadiplandraceae
Dilleniaceae
Ulmaceae

Asteraceae
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RESULTATS

Sur la base des critères définis pour
évaluer l’effet vermicide des extraits sur le ver
de terre, Lombricus terrestri, on a pu noter :

- dix plantes présentant une activité
vermicide élevée, avec des temps
d’apparition   de l’hyperactivité et des
temps de létalité 100 %, compris,
respectivement, entre 5 mn et 7 h, et 10
mn et 10 h ;

- trois plantes possédant une activité
vermicide modérée, avec des temps
d’apparition   de l’hyperactivité et des
temps de létalité 100 % compris,
respectivement, entre 8 h et 16 h, et 11 h
et 30 h ;

- six plantes exhibant une activité vermicide
faible, avec des temps d’apparition de

l’hyperactivité et de létalité 100 %
compris, respectivement, entre 17 h et
48 h, et 31 h et 72 h ;

- une plante à activité vermicide très faible,
induisant une hypermobilité des lombrics
(temps d’apparition de l’hyperactivité égal
à 24 h), mais sans entraîner leur mort.
(Tableaux II et III).

Par ailleurs, le temps de létalité 100 %
est dose-dépendant; plus la dose de l’extrait est
élevée, plus le temps de létalité 100 % est
court (Tableau II).

De plus, le solvant d’extraction des
substances actives intervient significativement
dans l’effet vermicide des extraits de Milletia
versicolor (Tableaux II et III).

Tableau II : Répartition du temps de létalité  100 % en fonction de la dose de l’extrait

Extraits Temps de létalité 100 %

1 h 2 h 3 h 4 h 7 h 9 h 12 h 24 h 36 h 42 h 48 h 72 h
Dose de l’extrait (mg/ml)

Acanthospermum
hispidum

- - - - 25 - 15 ;
20

- - - - -

Alchomea
cordifolia

- 25 20 - 15 - 10 - - - - -

Boerhavia repens - - - - - - - - 25 20 15 -
Bridelia ripicola - - - 25 ;

20
15 ; 10 5 - - - - - -

Dissotis
rotundifolia

- - - - - - - - 20 ;
25

- - -

Funtumia elastica - - 25 20 10 ; 15 - - - - - - -
Garcinia  huillensis - - 25 20 10 - - - - - - -
Gymnanthenum
amygdalinum

- - - - - - - - 25 - - -

Heinsia critina - - - - - - - - - - - -
Loranthus sp - - - - - - - - - - - 25
Luffa cylindrica - - - - - 25 15 ;

20
10 - - - -

Manilkara
koechlinii

- - - - - - - - 25 - 20 -

M. versicolor
- Ext. Aq. - - 25 - 15 ; 20

-
- 10 - 5 - - -



105

P. R. ONGOKA et al Ann. Univ. M.NGOUABI, 2011-2012 ; 12-13 (4)

- Ext. M. 20 15 5 ; 10 2 - - - - - - - -
Momordica
charantia

- - - - - - - - - - 20; 25 -

Oncoba welwitschii - - - - 25 - 10 - - - - -
Pausinystalia
macroceras

- - - - - - 25 20 10 - - -

Pentadiplandraceae
brazzeana

- - - - - 25 20 15 - - - -

Sarcocephalmus
latifolius

- - - 25 15 ; 20 5; 10 - - - - - -

Tetracera alnifolia - - - - - - - - - - 25 20
Trema orientalis - - - - - - - - - - 20; 25 15
Substance de
référence :
Levamisol

2 ; 5 ;
10

- - - - - - - - - - -

Ext. Aq. : Extrait aqueux ; Ext M. : Extrait méthanolique

Tableau II1 : Répartition des extraits selon le délai d’action et le temps de létalité 100 %

Extraits (25 mg/ml) Délais d’action (en heure) Temps de létalité 100 % (en heure)
Substance de référence : Levamisol <1/4 heure <1/2 heure
Millettia versicolor

- Extrait aqueux
- Extrait méthanolique

<2
<1

3
1

Alchomea cordifolia 2 2
Bridelia ripicola 2 5
Funtumia elastica 2 3
Garcinia huillensis 2 3
Luffa cylindrica 3 9

Oncoba welwitschii 3 7

Sarcocephalmus latifolius 3 5

Pentadiplandraceae brazzeana 5 9

Acanthospermum hispidum 6 8

Boerhavia repens 12 30

Gymnanthenum amygdalinum 12 >36

Pausinystalia macroceras 16 16

Dissotis rotundifolia 24 36
Heinsia critina 24 -
Tetracera alnifolia 24 48
Manilkara koechlinii 24 36

Momordica charantia 24 48

Trema orientalis 24 48
Loranthus sp 48 72
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DISCUSSION

A la lumière des résultats obtenus, il
ressort que seul l’extrait de Heinsia critina
présente une activité vermicide très faible à la
dose de 25 mg/l.

Bouquet [10] a indiqué l’usage du
décocté de Heinsia critina comme vermifuge.
L’eau, utilisée comme solvant d’extraction des
composés anthelminthiques contenus dans
l’extrait de Heinsia critina, serait
vraisemblablement à l’origine de la très faible
activité vermicide. Ces composés auraient
probablement une nature non polaire. En effet,
l’étude comparative des solvants d’extraction,
eau  et méthanol, réalisée  sur Millettia
versicolor dans la présente étude, révèle que
l’extraction des substances chimiques est
fonction de la polarité des solvants utilisés :
l’activité vermicide de l’extrait méthanolique
est plus élevée que celle de l’extrait aqueux
(Tableaux II et III). De plus, les travaux de
Vidyadhar et al. [15] sur l’efficacité des
solvants dans l’extraction des composés à
potentiel anthelminthique de Enicostemma
littorale, ont montré l’ordre d’efficacité
d’extraction décroissant suivant : éthanol >
acétate d’éthyl >eau >chloroforme > hexane.

Par ailleurs, il a été montré que
l’activité anthelminthique des extraits aqueux
de diverses plantes, testée sur d’autres espèces
de lombric,  est significativement très
prononcée aux doses comprises entre 50 et 200
mg/l [15-22]. Aussi, la dose de l’extrait de
Heinsia critina (25 mg/l),  bien  qu’induisant
une hypermobilité des lombrics (intoxication),
serait probablement insuffisante pour entraîner
leur mort.

La présente étude révèle que les
extraits aqueux des plantes engendrent une
létalité 100 % des lombrics au bout d’un temps
élevé (3   à   72 h),   comparativement aux
résultats d’autres chercheurs ayant travaillé sur
d’autres espèces de lombric et d’autres plantes
(temps de létalité inférieur à 3 h) [15-22]. Les
doses d’extraits aqueux utilisées pour obtenir
le temps de létalité 100 % expliqueraient les
différences observées.

Les profils chimiques réalisés par bien
de chercheurs sur les  plantes étudiées ont
révélé la présence des flavonoïdes et des
tannins [19, 21, 23-26].

Des études ont monté que les
flavonoïdes et les tanins sont impliqués dans
l’activité anthelminthique [15, 16, 27, 28].
Ainsi, l’activité vermicide des extraits des
plantes, observée dans la présente étude, serait
vraisemblablement due aux flavonoïdes et /ou
tanins. Ces derniers inhibent la
phosphorylation oxydative des helminthes [28,
29]. En outre, Ils se fixent sur une
glycoprotéine, le collagène, qui joue le rôle
protecteur de la cuticule du parasite. Cette
fixation induit un dommage de la cuticule, puis
la mort de l’helminthe [15, 30].

CONCLUSION

Au moyen du lombric, l’activité
anthelminthique des extraits aqueux de 20
plantes utilisées au Congo dans le traitement
des maladies parasitaires a été vérifiée in vitro.
Cependant, il reste à évaluer cette activité en
utilisant les helminthes couramment rencontrés
chez l’homme et les animaux.
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